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par Lorenza Garcia

Associer les principes de l’agroécologie défendus par Pierre Rabhi à 
la philosophie des Indiens Navajos, Hozho, aussi appelée « la voie 
de la beauté », tel est le projet de Navajo France, mené auprès des 
fermiers diné pour les aider à préserver leur autonomie agricole et 
alimentaire. Une ambition qui porte ses fruits.

ssociation créée il y a vingt ans, Navajo France a lancé 
en novembre 2016 le projet Hozho Farming, Éco-
agriculture en Terre Navajo, soutenu par Pierre 
Rabhi. Son objectif est de redonner aux paysans la 

maîtrise de leur production agricole pour générer des revenus, 
retrouver une autonomie alimentaire et contribuer à améliorer 
la santé de la communauté Navajo. Il s’agit de relier les savoirs 
ancestraux des Indiens Navajos concernant la relation à la 
nature avec les savoirs agroécologiques proposés par des ex-
perts français et de les intégrer dans les pratiques agricoles des 
fermes individuelles ou collectives.

Soutenir les fermes familiales

 Lors des rencontres avec Navajo France, les Diné – « le 
peuple » en langue Navajo – ont évoqué les questions de 
préservation d’une agriculture respectueuse de l’environne-
ment, d’une alimentation équilibrée et de la santé de la popu-
lation face aux grandes exploitations dont les produits 
inondent les marchés : les productions agricoles locales ont 
presque disparu. De fait, le gouvernement navajo soutient la 
Navajo Agricultural Products Industry (NAPI) qui s’inscrit 
dans une logique industrielle, employant herbicides, pesticides 
et graines Monsanto. Le but du projet Hozho Farming, Éco-
agriculture en Terre Navajo, n’est pas de dénoncer cette situa-
tion, mais de soutenir les fermes locales et familiales qui 

utilisent principalement des méthodes de culture manuelle 
traditionnelles et des semences adaptées naturellement à 
la sécheresse.

Écouter les paysans navajos

 Plusieurs étapes ont permis au projet d’évoluer. Deux ex-
perts en agroécologie, spécialisés dans l’élevage et l’agriculture 
en biodynamie, ont visité des fermes en 2017 et rencontré des 
paysans locaux en compagnie d’un membre de Navajo France 
et d’un guide navajo. Ils ont pu recueillir des informations sur 
l’état des pratiques agricoles actuelles et traditionnelles à 
petite échelle, comprendre les atouts et les limites des diffé-
rentes zones géologiques visitées et constater les conditions 
plus ou moins difficiles pour l’agriculture et la vie locales : 
érosion, milieux arides, changement climatique, manque 
d’eau, de techniques nouvelles et de main-d’œuvre… Ils ont 
ainsi identifié les potentiels écologiques et agricoles, humains, 
économiques et socioculturels locaux. En lien avec leur cos-
mogonie, les paysans navajos nous ont montré des exemples 
de méthodes naturelles d’agriculture sèche utilisées dans les 
fermes individuelles et communautaires au sud de la réserve. 
Ils nous ont présenté leurs connaissances, leurs questions et 
leurs souhaits concernant les sols, l’eau, les cultures, l’élevage, 
le monde sauvage, le travail et les travailleurs, leur devenir, la 
mise sur le marché des produits animaux et végétaux.

a
Intégrer l’agroécologie aux méthodes traditionnelles

 Sensibles aux solutions des experts pour leur permettre 
d’être plus productifs avec les ressources disponibles, les fer-
miers diné souhaitent continuer à cultiver selon les méthodes 
naturelles et les connaissances ancestrales, tout en intégrant 
de nouvelles pratiques. Navajo France a mis en place un accom-
pagnement des fermiers navajos, à travers un programme de 
formation aux techniques de l’agroécologie, pour favoriser la 
gestion et la valorisation de l’eau et entretenir les complémen-
tarités entre animaux et cultures au sein des exploitations des 
fermes navajos. La plupart d’entre eux pratiquent une agricul-
ture vivrière. Or, ils doivent être en mesure de vendre leurs 
cultures pour profiter des financements du gouvernement 
navajo en vue d’améliorer leurs fermes. 

Apprendre les uns des autres 

 À ce jour, Navajo France a organisé le séjour formation cet 
été en France. Il s’agit de transmettre les connaissances théo-
riques et pratiques aux paysans navajos au sein de fermes 
paysannes de Provence. Selon le diagnostic de 2017, les condi-
tions pédoclimatiques de la Provence réunissent celles des sols 
et du climat des terres navajos d’Arizona. Les paysans et 

artisans, les fermes et autres structures pédagogiques de la 
formation ont été sélectionnées selon leurs compétences, 
expériences et expertises, tant pour leurs pratiques spécifiques 
que pour la cohérence de l’organisation globale et quotidienne 
de leur ferme. Les fermiers navajos ont pu apprendre comment 
les cultures, les modes d’élevage, la gestion de l’eau, ras-
semblent de riches enseignements, méthodes et techniques 
qui seront par la suite utiles et complémentaires pour les 
paysans navajos. Certains ont compris qu’ils avaient intérêt à 
se fédérer en coopératives. 

Transmettre au plus grand nombre

 En tant que personnes ressources sur leur territoire, les 
paysans diné sélectionnés pour leur séjour formation en France 
transmettront à leur tour les méthodes acquises en Provence 
auprès des fermiers locaux. Cela concerne 170 agriculteurs diné, 
2 770 fermes réparties sur 14 342 hectares de terre. La réalisa-
tion de capsules vidéo complémentaires à l’apprentissage des 
nouvelles techniques acquises permettra de garantir la trans-
mission des savoir-faire appris par les paysans navajos en 
France aux paysans locaux. Hozho Farming permet de réhabi-
liter les environnements naturels des paysans navajos et de 
rester attentifs aux traditions et aux besoins vitaux de cette 
culture forte en connaissances et en savoirs. À la question de 
l’importance de la survivance du peuple Navajo, Pierre Rabhi 
avait répondu : « Les peuples encore ancrés dans les traditions 
sont porteurs d’un patrimoine de plus en plus utile à l’huma-
nité. Ils apparaissent comme les gardiens du trésor. » . 
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CDs de Lorenza

Hozho désigne un cercle symbolique qui contient la beauté, la 
joie, la santé, l’harmonie, l’humour, l’amour, la compassion, la 
paix et la prospérité. Les Navajos cultivent Hozho afin d’incarner 
un lien harmonieux entre Ciel et Terre. Cette conscience im-
prègne toutes leurs actions et leurs relations. Ils ne se focalisent 
pas sur ce qui ne va pas, mais sur les moyens de restaurer Hozho, 
au sein de l’individu comme de la communauté.

Hozho, la voie de la beauté

« L’agroécologie que nous préconisons comme éthique de vie et 
technique agricole permet aux populations de regagner leur 
autonomie, sécurité et salubrité alimentaires tout en régénérant 
et préservant leurs patrimoines nourriciers. » Extrait de La Charte 
pour la Terre et l’Humanisme du Mouvement Colibris dont Pierre 
Rabhi est l’initiateur.

L’agroécologie

.

hozho farming
Agir

  • 69 000 Km 2 : superficie de la réserve navajo 
sur trois États au sud-ouest des États-Unis : 
Arizona, Utah et Nouveau-Mexique.
  • Plus de 300 000 habitantsC
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l’agroécologie
EN TERRE NAVAJO


